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POUF les tnf ants qui awent la lecture 
LA LIBRAIRIE DU JOUWHAL OC ROUBAIX 

MET U t VERTE 
A L-OCCAEIOR DE LA • ROUWELLE ANNEE • 

UN CHOIX DE VOLUMES ILLUSTRÉS 
richement reliés 

U — R i < • FamHI— C f r . M 
— — d'Aïur, par Salgari • fr 00 
Loo M i i i h i r i i do Bempart», par Chan-

cel, Tfr M 
En routa «ora la bonheur, par Fer r on ne t. S fr 00 
Famille do Oerfa, par PelUt 3 f r . W 
Pauvre Meojutnet, par Pecli 1 fr. M 
Ban Hur, par Wallace 11 fr. 00 
BiRJhomof. par Assoland , 12 fr. M 
Filleul* de Napoléon, par Danrit 10 fr. 00 
Evaalon de l'Empereur, par Danrit T fr. 50 
OrsvoiUeuoo, par Pech Ifr.00 
Chants et Leupe, par Krenti 0 fr. M 
La Newletta, par Latouche S fr. M 
Petite, MOROtrloro, par Chancel 3 fr. 90 
OreHIe de Boudha, par Geriolles 3 fr. 00 
Frères do Coeur, par Frênaie 3 fr. M 
AH paye do la Solenee, par Rivière • fr 00 
Sam et Bap, par Candide 3 fr. 90 
Contée Drolatique*, par Nézières -. 3 fr. M 

L'utile et l'agréable 
TTn joli cadeau à joindre aux souhait* de bonne 

année, on cadeau qui sera accueilli avec joie par 
toi», petit* et grands, parents et enfants, c'est lo 
bel Almanach du Journal de Boubatx pour 1909. 
Le succès immense qu'il a obtenu auprès de tous 
nos lecteur* est la preuvo mémo de 1 intérêt qu'il 
offre: il suffit de demander à ceux qui l'ont lu pour 
savoir qu'il est réellement un chef d'œuvro de 
goût, d'art, de joyeuse récréation. Aussi, nous en 
réelame-t-on chaque jour de tous cotés et nous 
avons dû, cette année, augmenter encore le tirage 
de nos deux éditions pour satisfaire à toutes le» 
demandes. 

Offrez un Almanach du Journal île Bonbaijc: il 
sera accueilli avec autant de plaisir quo les bon
bons que vous apportes. 

v • 
RECOMPENSES AU DEVOUEMENT 

.:ur 1a proposition du ministre de l'Intérieur les ré-
corniienses suivantes ont été accordée* : 

Médaille de bronze. M. Ruftn (<Jlovi&>, inspecteur 
de police mobile à Lille. 

Mention» honorable*: MM. Liger (Louis) et Demees-
tère (Cyrille), inspecteurs de police mobile à Lille. 

Mention* honorable* MSI. Lecat (Henri) et La-
fran.-e, préposés des douanes à la Marlière. A Wattrc-
los. 21 septembre 19C8. ils se sont signalés en opérant 
l'arrestation d'un malfaiteur dangereux, le fameux 
Guelton 

Une lettre de filxcitation» a été décernée à M. Oli-
"vier (Jules), gaide-champ*tre à Roncq ; 19 octobre 19C8 
(déjà titulaire de la lettre de félicitations et de la men
tion honorable), M. Olivier s'est de nouveau distingué 
en maîtrisant un cheval emporté attelé à une voiture. 
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D O U X HOMMAGE: 
En vous offrant, Mademoiselle, ce modeste cof

fret, où les «avons TièHo Vaistiior rehaussent du 
plus suave parfum le présage d'une chance heu
reuse, je vous souhaite la réalisation de vos plus 
ehers désirs, et uno année prodigue en bienfaits. 

684 w d 

CHRONIQDE LOCALE 
R O U B A I X 

p k e et son remplacement par l'ancien liôtel de 
Dieu, où les vieux trouvent plus d'air, plus dVeaV 
pnec, pins de confort. 

Les grands travaux d'utilité publique entrepris 
en 1907, ont été retardés par une malheureuse 
grève de maçons, qui dura trois mois. La cons
truction de l'Hôtel de Ville en a souffert plus que 
toute autre et c'est pourquoi ce grandiose mo
nument n'est pas. enebre couvert. Ont été com
mencés au cours l'année : la caserne des sapeurs-
pompiers, le bâtiment de la Direction des Eaux 
de Roubaix-Tourcoing et le groupe scolaire de 
l'avenue Linné. Ajoutons, la passerelle du Fres-
noy, livrée à la circulation ces jours, derniers et 
le pavage de la Grande-Place, a la veille d'être 
achevé, et d'autres travaux importants de voirie 
destinés à assainir et à embellir la ville. 

Nous n'en finirions pas s'il nous fallait entrer 
dans les détails ; signalons cependant les embelis-
sements du Parc de Barbieux, dûs à la muni
ficence inlassable du Mécène roubaisien. 

Si nous exceptons le Carnaval d'Eté, il n'y 
eut pas de grandes fêtes cette année, mais, dans 
divers quartiers au Fontenoy, au Trichon, au 
Fresnoy, au Pile, des réjouissances populaires, 
se haussant parfois au niveau des grandes fêtes, 
amusèrent la foule et procurèrent au petit com
merce, si durement éprouvé quelques bénéfices. 

Telle fut l'année 1008, à Roubaix. Nous sou
haitons que l'année ioog, qui va s*puvrir nous 
fasse oublier toutes les tristesses de celle dont 
nous vivons les dernières heures et que, pour le 
reste, elle en soit la continuatrice. 

Nos ateliers étant f a n é s 
à l'occasion des « Fêtes de 
Nouvel An », Le Journal 
de Roubaix ne paraîtra pas 
demain. 

Un coup d'œil en arrière 
CE QUE FUT 1908 

SES JOIES, SE8 TRISTESSES 
TOO8 s'en va nous léguant des souvenirs joyeux 

et tristes, ceux-ci plus nombreux hélas, que ceux-
là ! Somme toute, cette année ne pourra pas être 
marquée d'un caillou blanc, — exception faite du 
point de vue politique, — car elle fut marquée par 
une crise industrielle, sinon sans précédent dans 
notre histoire locale, du moins extrêmement grave. 

Roubaix, immense atelier aux centaines de che
minées, souffre plus qu'aucune autre ville de ces 

^ arrêts du travail qui, mettant au repos une partie 
" de* machines et jetant sur le pavé des milliers 

d'ouvriers, sèment la ruine et la misère. Qui pour
rait dire combien de millions ont été perdus en 
cette année qui s'achève, combien de souffrances 
imméritées ont dû être supportées par la nom
breuse armée des sans-travail ? Toutefois, nous 
avons la satisfaction de constater, depuis quelque 
temps, une éclaircie dans l'état des affaires ; en 
dépit de certaines difficultés, 1008 se termine en 
léguant à 190Q une situation incomparablement 
meilleure que celle dont elle avait héritée elle 
même. 

Parmi les deuils dont a été semée l'année finis
sante, il en est un qui fut par-dessus tout cruel 
à la grande famille du « Journal de Roubaix » et 
à ses amis : notre bien-aimé directeur, M. Alfred 
Reboux, qui l'an dernier, nous prodiguait encore 
les conseils de sa longue expérience du journa
lisme, dont il était l'un des maîtres, est mort le 
10 avril dernier. 

Au point de vue religieux, nous avons eu à en
registrer, l'été dernier, la fermeture de. l'école libre 
de la rue de la Chaussée, où les admirab'es Filles 
de la Sagesse donnaient l'enseignement aux en
fants du peuple. Ce fut un de ces odieux coups de 
force, un de ces attentats a la liberté de cons
cience auxquels nous a habitués le pouvoir, et dont 
nous recueillerons les fruits tôt ou tard. 

L'église des Pères Franciscains, qui avait été 
brutalement fermée, il y a quelques années, a pu 
être réouverte au début de 1008, gTâce au concours 
généreux et désintéressé d'un groupe de catho
liques. Le quartier du Cul-de-Four leur en doit 
one profonde reconnaissance. 

Mais nous avons hâte d'arriver au fait saillant 
de l'année qui dépasse en importance tous, les 
autres. On devine que nous voulons* parler des 
élections municipales qui, au lendemain du succès 
da U. Emile Leblanc au Conseil d'arrondissement, 
«M renvoyé, pour quatre ans, à l'Hôtel de Ville une 
majorité républicaine, sinceTement démocrate, 
éprise d'un idéal de liberté, de justice et de solida
rité sociale. 

Son amour des déshérités, la municipalité l'a 
manifesté encore cette année en maintes occa
sions. Ce fut, à la fin de janvier, l'ouverture de 
l'hôpital de la Fraternité, l'établissement modèle 
quo nous envient maintenant tant de viilea. A 
quelque temps de là, s'ouvrait l'hospice de* Vieux 
Ménage*, touchante institution qui donne orx 
vieux époux, autrefois séparés, l'illusion <'c Pin-
timité du foyer conjugal. 

Daps Je domaine de l'assistance sociale encore, 
raaaée 1008 aora V* I» disparition do Vieil Hoo-

LES RECEPTIONS A L'OCCASION DE LA 
NOUVELLE ANNEE. — MM. les adjoints au 
Maire se sont rendus, jeudi après-midi, chez M. 
Eugène Motte, maire, rue Saint-Jean, à l'occasion 
de la nouvelle année. La municipalité a ensuite 
rendu visite à M. Eugène Mathon, président du 
Tribunal de Commerce. 

Il n'y a pas eu, cette année, de réceptions à la 
Mairie. ** 

LES VISITES A L'HOPITAL DE LA FRA
TERNITE. — On nous prie de rappeler au public 
que les visites du jeudi, pour les parents des 
malades en traitement à l'hôpital, auront lieu au
jourd'hui vendredi, de 11 heures a midi, en raison 
du nouvel An. 

LES BUREAUX DE LA MAIRIE SONT FER
MES POUR TROIS JOURS. — A l'occasion de 
la nouvelle année, les bureaux de la Mairie seront 
fermés les 1er, 2 et 3 janvier. Toutefois le bu
reau de l'Etat-Civil sera ouvert le jour de l'An et 
le dimanche 3, de 9 heures à midi, et le samedi 2 
de 0 heures à 4 heures du soir, pour recevoir les 
déclarations de naissances et de décès. 

Le bureau du secrétariat sera ouvert le di
manche 3 janvier, de 10 heures à midi, pour 
l'établissement de pièces diverses et des certifi
cats de vie des pensionnes demeurant à Roubaix. 

COMPAGNIE DES COURTIERS ASSERMEN
TES. — La compagnie des courtiers assermentés 
au Tribunal de Commerce de Roubaix a tenu les 
28 et 31 décembre, à la Bourse de Commerce, son 
assemblée générale annuelle, et a procédé au re
nouvellement de sa chambre syndicale pour l'an
née inog. 

Onfé té élus: MM. Auguste Defrcnne, président; 
' Armand Marmct, syndic-rapporteur ; Théodore 

Mahieu, secrétaire ; Joseph Iiecottegnic, Arthur 
Bronard, adjoints. 

LE RECRUTEMENT DE LA CLASSE DE 
1908. — La Mairie nous communique l'avis sui
vant : 

« La liste des jeunes gens appelés à figurer sur 
les tableaux de recensement pour la formation 
de la classe de 1008, est affichée à l'entrée de la 
Mairie provisoire, rue Saint-Georges 15. 

Les intéresses sont inscrits d'après l'heure, le 
jour et le mois de leur naissance, sans distinc
tion d'année. Cet ordre servira de base pour le 
Conseil de révision, conformément à l'instruction 
ministérielle du 20 octobre 1005. 

Le canton Ouest comprend 217 inscriptions pour 
Roubaix, le canton Est 460, et le canton Nord 
39-'-

NOMINATIONS DANS L'OCTROI. — Par 
arrêté préfectoral, sont nommés : préposé d'octroi 
de ire classe, M. Achille Monmer, précédem
ment de 2C classe ; prépose Ce 2C classe, M. Eu
gène Duponchelle, précédemment de 3c classe ; 
préposé de 3e classe, M. Julien Eromont, can
didat promu. 

MORT DE M. JULES PLANQUART ANCIEN 
ENTREPRENEUR. — Nous apprenons avec un 
vif regret la mort, survenue subitement mercredi 
soir, de M. Jules Plan'juart, ancien entrepreneur, 
décédé à l'âge de 67 ans. 

Le défunt était sorti dans la soirée. Rentré 
chez lui, vers huit heures, il soupa de bon appétit 
et se mit au lit une heure plus tard. A peine 
s'y trouvait-il qu'il ressentit un grave malaise. 
Pendant qu'on s'empressait de lui donner des 
soins, M. le docteur Debuchy était appelé. Mais 
tous les soins restèrent vains, M. Planquart ne 
tarda pas à succomber ; il avait été foudroyé par 
une congestion à laquelle le froid n'était pas 
étranger. 

M. Jules Planquart, d'une famille très connue 
et très estimée, était le pèro de MM. Jules, Paul, 
Alfred, Léon et Henri Planquait, tous entrepre
neur. Il y avait vingt-cinq ans, qu'il faisait partie 
du Cercle du Dauphin, dont il était l'un des vété
rans. 

Les funérailles de M. Jules Planquart auront 
lieu lundi, à 0 heures 1/2, en l'église du Sacré-
Cœur. 

Nous adressons à Mme veuve Planquart et à 
toute sa famille l'expression de notre douloureuse 
sympathie. 

LOCATION d'excellents pianos, à partir de 
6 fr. par mois. Maison eSCRLPEL, 133, Grande-
Rue. Roubaix. 1101-1 

UN HABITANT DE LEERS, ROUE DE 
OOUPS, BOULEVARD DE BEAUREPAIRE. — 
Un ouvrier trieur du peignage Allart, Rousseau 
et Cie, M. Léon Farvacque, 27 ans, demeurant 
chez ses parents, cabaretiers, au Trieu de Cari-
hem, à Lcers-France, vient de se plaindre à la 
police, d'avoir été victime d'une agression noc
turne, boulevard de Beaurepaire. 

C'est la gendarmerie de Wattrelos, qui a reçu 
jeudi à domicile, la déclaration du jeune homme. 
Regagnant son domicile, il était arrivé, dit-il, 
vers dix heures du soir, à l'angle de la rue Kel-
lermann, quand soudain cinq ou six individus, 
sortant de cette rue, se jetèrent sur lui, le terra-
sèivnt dans la neige et pendant plusieurs minutes 
le rouèrent de coups de poing, tout en. cher
chant a le dévaliser. 

Ses agresseurs ne parvinrent pourtant point à 
trouver son argent, et il regagna alors son domi
cile, la figure tout ensanglantée. Le lendemain, 
M. le docteur Tribou constatait que la face' était 
marquée par de multiples contu^^ms ; l'œil gau
che notamment disparaissait sous une for»e en
flure. , _ I 

Le blessé souffrant de congestion, est demeuré 
alité pendant plusieurs jours ; son état est main
tenant en voie d'amélioration ; une dizaine de 
jours de repos lui ont été prescrits. « 

Malheureusement, la victime n'a pu donner la 
moindre indication sur le signalement de ses 
agresseurs. 

ROUBAISIEN8, OUVREZ L'ŒIL. — Si vous 
voules le meilleur des talons caoutchouc, exigea un 
talon portant le nom « WOOD-MILNE ». Le seul 
donnant entière satisfaction. Economie dix fois le 
prix d'achat. 

Vendu partout : 1 fr. 60 la paire pour hommes 
et 1 fr 25 1* paire pour dames. — 8e méfier des 
imitations vendues meilleur marché. 68600d 

UN COMMENCEMENT D'INCENDIE, dû à 
un feu de cheminée, s'est déclaré, jeudi, à 4 heu
res 40 de l'après-midi, à l'estaminet de Mlle Adol-
phine Holmaert, situe à l'angle des rues des Arts 
et de Soubise. Quand on s'en aperçut, le plan
cher du premier étage était déjà consumé sur une 
étendue d'un mètre carré environ. Les pompiers 
casernes, appelée par téléphone, achevèrent 

I d'éteindre le feu, g«'on avait arrosé déjà avec 

I des seaux d'eau. Les dégâts sont estimés une cen
taine de francs. 

LE DOCTEUR LABBE. ancien médecin du 
Service sanitaire de la Ville, inlornic le puuiic 
qu'il donnera des consultations et des soins à son 
cabinet, 65, rue Blancuemaille, (maladies de la 
peau et des organes génito-urinaires des deux 
sexes) tous les jours de 1 heure à 4 heures, lo soir 
de 7 heures et demie à 9 heures, les dimanches de 
10 heures à midi. Il fait ravoir à sa clientèle qu'il 
reste à sa disposition comme par le passé, pour 
tout ce qui concerne la médecine et la chirurgie 
générales. 68521d 

LE DRAME AU VITRIOL DE LA PLACE DE 
LA CARE. — M. César Baisez, cabaretier, rue 
du Fresnoy, 38, l'un des témoins du drame au vi
triol, qui s'est déroulé il y a huit jours au café-
concert de M. Dubois, place de la Gare, et qui 
fut lui-même atteint par des éclaboussurcs du 
corrosif, nous prie de dire qu'il ne se trouvait 
nullement attablé, au moment de la scène, en 
compagnie des deux jeunes filles, qui furent les 
principales victimes de l'attentat. Depuis dix mi
nutes à peine, dit-il, il était entré avec deux amis, 
et se tenait avec eux à une table voisine. 

COUVERTURES LAINE. — Grand choix de 
couvertures laine blanche. — Couvertures couleurs 
pure laine, haute nouveauté. — Edrcdons améri
cains. — Couvre-pie^. — Courtes-pointes, etc., 
e t c . . Maison Spéciale de Blanc, Robichez-Hot-
tiaux, 33, rue du Vieil-Abreuvo*, près de la Nou
velle Maison des Œuvres, Roubaix. La Maison 
Spéciale de Blanc vend la flanelle « Sécuritas t 
confectionnée et au mètre. 58533 

ATTENTION 1 On devient actionnaire à a La 
Brasserie Rouba s'enne », boulevard d'Halluin, en 
versant une simple caution (bières, vins et iqueurs). 

532-4 
CAZOLINE POUR AUTOS 25 % moins chère 

qu'ailleurs, . Garbuie, etc. , etc. Raverdy frères, 
«5, place Saint-Pierre, Tournai. 577 

SI LE FOIE, L'ESTOMAC ET L'INTE8TIN 
fonctionnent mal, prenez des Pilules Sibone. 5850i 

UNO CHUTE DE QUATRE METRES. — L'un des 
ouvriers zingueurs de M. Emile DeOergu;. cntrenieneur, 
rut de Valu.y. 41, qui travaillait diius l'atelier de son 
patron, est tombé d'une échelle d'une hauteur de quatre 
mètres. Cet ouvrier, M. Fièrent liauduin. âgé da 17 ans 
et dememant ri"' du Moulin, 18, s'est fait une légère 
commotion cérébrale «t une violente contusion des reins 
et des os illaques ainsi que des contusions à la tête. M. 
le docteur Bantigiiy lui a prescrit un rci.os ci un moi-, 

CRACE A UN PROCEDE DE MOUTURE, 
tous les éléments nutritifs du blé sont conservés 
lans le PAIN NORMAL FRANÇAIS. Aussi doit-
il être conseillé aux diabétiques, aux surmenés et 
aux neurasthéniques. (Voir aux annonces). 58.502 

LA CONSTIPATION paralyse la circrlaMon dn 
sang on comprimant, les vaisseaux de l'intestin, 
il en résulte des phénomènes congestifc du cou; du 
cerveau d'où proviennent : les bourdonnements 
d'oreilles, les étourdissements, les palpitations, la 
migraine, la congestion et l'apoplexie. Ĵ a pilulo 
Sibone rétablit la circulation et fait disparaître 
ces malaises qui, à un moment^ donné, peuvent 
devenir dangereux. 68ô03 

LES ACCIDENTS DU TRAVAIL. — A la minoterie de 
MM Jonviile frères, un homme, de peine. M. Constant 
Becquait. 30 ans. rue Henry-Martin. 17. a eu l'aurlcu-
laire droit écrasé en voulant caler son camion. Quinze 
Jours <ifc repos. Docteur Rousseau. — Le cioaifcslique de 
M. Etienne Motte et Cie, filateur. M. Alnvd S.ilembier. 
4S ans, rue du Sartel, cour PoUct à W.iltrclos, a eu 
l'auriculaire droit écrasé par son tombaieau Trois se
maines de repos. Docteur Leplat. — Un manœuvre do 
M. Auguste Pcnnel. cntrcprcni ur. M Henri Delannoy, 
20 ans. me do la Lys, cour Losfeld. 12. a été b'.es-é an 
poignet droit et a eu le genou gauclie luxe par «uito 
de la chute d'une porte Quatre semaines do repos. — 
Un tisserand do M. Henri Iymaiie. fabricant, M. 
Edouard- Séfc'ard, r>8 ans. nio Phillppc-Leh 11. 2s a <u 
l'index droit écrasé par lo butoir de son miiicr. Quinze 
jours do repos. Docteur Montaient. — Un ajusteur do 
M. A Macnin fils constructeur, M. Jean Iluret. 25 ans, 
rue Vaucans" n, 3. a été bles-é à l'Inde-; droit par une 
bavure, rr.c'alliqne Oninze jours de repos Dsfleur Bn!-
lens-hlen. — A la Mature de MM. I.rmniiv et Dilljrs 
frères, un débourreur. M. Louis CVpin, 53 ans. au. 
Grand Batsteux. a été blessé à la m,-in gauche par 1:110 
garniture de raide. Vingt jours de repos. Docteur 
Lamotte. 

LA PILULE SIBONE n'oblige à aucun change
ment de réaime ni d'habitude. ôS.'Oj 

VOIR A LA CARROSSERIE ENFANTINE, 69, 
rue de Lannoy, Routas!*, l'exposition des magni
fiques lots des concoure du grand Almanach du 
« Journal de Roubaix. » 57537 

MUSEE DES FAMILLES (lectures du sou). — 
A l'occasion des Fêtes do l'An la Librairie du 
Journal de Roub'tix met en vente au prix de ô fr. ; 
l'onvrniro ci-dessus rii heiuent reliô c-st orné de ma
gnifiques pravures. Beaux choix de volume à 0T1 ir 
aux enfants pour leurs étrennes. .58400 

ENTERREMENT DU SAMEDI t JANVIER ItCS. — 
Mme Hcné saclens, née Marie Santy, neuf heurts, (CIIMÎ 
Saint-Martin. 

CROIX 
Lî.^ RECEPTIONS DU 1" JANVIER. — L'Admi

nistration municipale ne recevra pas le jour de l'An. 
NECROLOCIE. — On annonce la mort à l'âge 

de 72 ans, de Madame Pélagie Vandcnheique, 
veuve de M. Charles-Louis Martin, demeurant 
142, rue de l'Ermitage, 1 Croix. Ses funérailles 
auront lieu lundi 4 courant, à 10 heures, en l'égli-

'se Saint-Pierre, à Croix, sa paroisse. 584gSd 

D™R\NO" BOCÏTTARTJIRJIT 
Bureau : 6 c o n t o u r St-Martin, Roubaix.Tél.20.Î8 

W A S Q Û E H A L 
BLES.'E EiN TOMBANT D'UNE ECHELLE. — 

A la « Filature du Nord », un jeune Jiommc, M. Henri 
Blondeau, 20 ans, demeurant eu logement à l'estaminet 
Leelercq, à proximité de la filature, s'est fait une 
entorse tibio-tarsienne «boite, au moment pu, descen
dant d'une échelle, il iposait le pied-dans une exca
vation, i l . le docteur Liénaid l'a fait admettre à l'hô
pital de la Fraternité, de Eoutaix. 

ACCIDENT DU TRAVAIL. — l'n ouvrier de M. 
Cléuioiit Dopie*, M. César •ftholae-t, 13 nus. a m lVn-
ftle droit arraché en n-ttoyr.nt des taquets. Vingt jours 
de repos; docteur Butin. 

LES CUISINES POPULAIRES ne fonctionnerons 
pas ni samedi, ni lundi, en raison des va'.anccs de la 
nouvelle année. 

L A N N O Y 
DOIGT r/LE^-T:. — A la filature de M. Parenî-

Monf i t . c t e étiraj;euse, Mlle Hélène Desseaux, 22 ans, 
domiciliée au hameau du Fresnoy, à Lys, s'est fait une 
piqûre à l'index gauche pendant son travail. La plaie 
«étant envenimée, il en est résulté un panaris. L'ou
vrière a reçu les soins ce M. le docteur Parmentier qui 
lui a prescrit une quinzaine de jours de repes. 

VOIR A LA CARROSSERIE ENFANTINE, 69, 
rue de Lannoy, Roubaix, l'exposition (les magni
fiques lots des oencours du grand Almanach du 
« Journal de Roubaix 9 57535 

LYS 

ADJUDICATIONS P0UH LE BUREAU DE 
BIENFAISANCE 

II a été procédé, jeudi soir, à six heure», à la Mairie, 
sous la présidence de M. François Locufier, premier 
adjoint au maire, à deux adjudications peur 1» fourni
ture du <;harbon nécessaire au Bureau de bienfaisante 
ainsi qu'aux écoles communales et à la. Mairie, pour 
1903. 

Ces deux fournitures avaient déjà été mises en adju
dication il y a quelques jours, mais sans résultat, car 
les prix offerts par les soumissionnaires étaient plus 
élevés que ceux prévus au devis et cahier des charges. 

Hier il se présenta trois soumissionnaires, négociants 
en charbons, 4 Lys. M. Wittebolle soumissionna seule
ment pour la fourniture des écoles et de la Mairie, 
laquelle prévoit une dépense de 600 francs. Il offrit 
le prix de 394 fr. les 10.000 kil. 

M. Deles-oaul fut deux fois soumissionnaire : pour le 
Bureau de bienfaisance il proposa le prix de 290 fr. le 
wairon et pour les écoles et la Mairie 285 fr. 

M. Cimetière a offert pour le Bureau de bienfaisance 
le prix oe 295 francs les 10.000 kil. et pour la fourni
ture des écoles et de la Mairie, le orix de 290 fr. En 
conséquence, il a été déclaré adjudicataire pour cette 
dernière fourniture. Ouant i celle du Bureau de bien
faisance, c'est M. Deleauaul qui l'a obtenue, ayant 
consenti- Ve prix le plus bas. 

La fourniture dn charbon pour le Burean de bien fai-
tance est 1» plus coûteuse; elle s'élève à m 

I ' approximative de 1J00 fraaos. 

« S î . «_ T " l n v°ar ** m*m* destinât ien se monte i 
2.ÔXXJ francs, ce qui oonne un total de 4.000 franc» 
sans compter les imprévue. 
• Cest là une charge qui compte pour un budget d'une 
importance aussi restreinte que celui de cette petite 
Tplle. Et toute» proportions gardées en ce qui concerne 
[e nombre des habitants Lys est une des communes où 
les pauvres sont le plus secourus. 11 est vrai ausfi que 
la liste des assistés augmenté chaque année et de fa
çon fort sensible à cause des chômeurs qui atteignent, 
bon an mal an, plu» ou moins fort cette population 
essentiellement ouvrière. 

LE REPOS HEBDOMADAIRE. — Loi du 13 
juillet 1006. Règlements d'admnistration publique 
relatifs à son exécution. Commentaire pratique et 
revue de jurisprudence et des circulaires ministé
rielles, 2' édition entièrement refondue et mise "à 
jour par Albert Berthiot, licencié ès-sciences, ins
pecteur du travail dans l'industrie à Dijon. î vol. 
broché de 100 pages : 1 fr. 50. 

En vente à la Librairie du c Journal de Rou
baix ». 5 o 6 3 2 

Commiinieat ioni 
ROUBAIX. — Dotation a» la Jeunette de France. — 

ttSOo Met ion). — La recette mensuelle du 3 janrier, est 
reportée au 19, aux heures habituelles. 

-— L'Avenir du Prolétariat (Soalité civile de retrai
tes». — RéiAUon mensuelle, dimanche. 3 janvier, de dix 
heures à midi, au siéirc du Comité, 2-2. rue du Viell-
Abrcuvoir. Renseignements, adhésions, paiement des co
tisations. A cette réunion fonctionnera la caisse de rem
boursement au décès 

Cœcllia Roubaitlenn». — Samedi, à huit heures, 
réunion de Commission. 

—— Corole orphéonique « Les XL ». — A l'occasion des 
feies de l'An, il n y aura pas de réi^lltion dimanche 3 
Janvier. 

N'attendez pas ! 
commandez au plus tôt vos 

CARTES DE VISITE 
à/a librairie du « Journal de Roubaix » 

L e C e i n t 1.25 
X J E S Ô O L . I C O F F R E T 

avec 100 cartes 
et 

100 enveloppes 1.T5 
En raison de l'affluence des commandes, les 

clients sont pries de payer comptant. 

T O U R C O I N G 
L-'AI>I IM.É.I 1 9 0 8 

COUP D'ŒIL RETROSPECTIF 
LES FAIT3 POLITIQUES ET RELICIEUX 

LES ŒUVRES — LES FÊTES ET LES DEUILS 
Nous vivons du passé. Nos jours sont un perpé

tuel recommencement. Les aiinccs se suivent et se 
ressemblent par leur contingent de gloires et de 
hontes, d© joies et de. tristesses. C'est pourquoi il 
est bon et utile, pour mûrir l'expérience, de jeter 
de temps à autre un regard» sur le passv. I.'annco 
qui vient do s'éteindre dans une nuit sibérienne 
en laissant notre pauvre bol tout frissonnant sous 
son niante..u 00 neico, en est 1 occasion propice; 
c'est un mon eau <le notre petite h.stoiro» qui s'en 
va. Que furent ces douze mois pour la population 
touiqucnnoise ? Ksquisscns-cn rapidement le bilan. 

Au point de vue politique, l'année close fut mar
quée d'un évéïKiueut important: les élections muni
cipales. Ou en connaît le résultat. Les républicains 
indépendants avaient espéré cette fois d'emporter 
l'Uotel-de-Ville. M. Dion et les siens sortaient 
d'exercice en laissant une caisse qui sonnuit terri
blement creux, des nnanees outrées, des charges 
écrasantes. Tourcoing en avait as.«ez aussi d'un ré
gime do tracasseries et d'arbitraire. La campagne 
fut menée par do bons citoyens avec une unité, 
uno ardeur admirables. Le bloc jacobin un moment 
chancela sur sa base. Il resta debout, c'est vrai, 
mais peu s'en fallut que le « grand chef » ne mor
dît la poussière. Ce n'est quo partie remise et nous 
nous réjouissons d'avanje de la bataille prochaine 
qui doit, celle-là, porter le dernier coup aux en
nemis de la liberté. Il y va du salut de Tourcoing 
et Tourcoing veut être sauvé. 

» * 
Des incidents graves, sanglants même, ont trou

blé les derniers jours du mois de mai. Les maçons 
té ta ient mis en grève et comme il arrive toujours, 
dos agitateurs étaient accourus de partout. Les es
prits s'échauffèrent; il fallut l'aide de la force pu
blique pour maintenir l'ordre et au cours de ba
garres regrettables, lo sang coula Fort heureuse
ment, les ouvriers comprirent qu'il valait mieux 
plaider en personne leurs revendications, sans le 
secours des intrus intéressés aux troubles ; le calme 
revînt, les conflits s'aplanirent et les truelles fu
rent relevées. 

* * 
1008 a vu so développer des œuvres éminemment 

sociales. Nous voulons parler des Habitations ou
vrières, de; Jardins ouvriers, du Dispensaire 
•Sainte-Varié de» Anges, des patronages de vacances 
etc. A l'heure actuelle, des groupes de coquettes 
maisons appartenant en propre à leurs occupants, 
s'élèvent çà et là, n u d'Osteiidc, rue de Chartres, 
rue de Bouvines, attestant la généreuso pensée et la 
louable initiativa d'un comité de bienfaiteurs dont 
la philanthropie fut ingénieu c et sincère. IVœu
vre des jardins a aussi prospéré et ses effets sa sont 
manifestés pour les heureux possesseurs soùs la 
forme de panetées do vivres réconfortants et peu 
coûteux qui ont apnorté l'aisance au sein des mé
nages- ouvriers. Lnfin, grâce aux patronages do 
vacances, tous les écoliers sans distinction ont pu, 
pendant la belle saison, prendre leurs ébats au 
grand aiv, à l'abri des dangers do toutes sortes. 

Ces trois œuvres, encore à leurs débuts, font 
vraiment honneur à ceux qui les implantèrent à 
Tourcoing. Leurs résultats sont trop encoura
geants pour qu'à l'avenir on ne cherche pas à les 
développer encore. Il en est de mémo du Dispen-
sairo do la rue do Tournai, qui déjà a pansé tant 
do plaies et soulagé tant do souffrances. * 

* » 
Dans un autre ordre d'idées, il convient de noter 

parmi les faits importants de l'année, la fondation 
d'un cours d'apprenti: sage par le syndient des en
trepreneur*, la visite de M. Cruppi, ministre du 
commerce, l'inauguration du nouveau théâtre mu
nicipal et l'ouverture du collège de jeunes filles. 
Nous avons dit hier 00 que nous pensions do cette 
dernière institution. Inutile d'insister aujourd'hui. • 

* • 
Dans le domaine religieux, à côté des mesures 

vexatoires comme la prolrtiitioii des sonneries ma
tinales dos cloches, nous1 devons rappeler l'élévation 
au canouicat de MM. Marchant, curé de la Croix-
Rouge, Ducoulombier, curé du Sacré-Cœur. Le-
conite, ancien supérieur du collège; le congrès de 
la Jeunesse catholique du 12 juillet, les visites 
suecessives do l'éminent coadjuteur de Cambrai ; 
l'inauguration de l'égliso du Touquet ; le congrès 
de la Ligue patriotique des françaises et l'ouverture 
do la Maison des œuvres du Blanc-Seau. 

Signalons? enfin la nomination de M. l'abbé Le-
comte comme supérieur du grand Séminaire et son 
remplacement à la direction de la brillante Insti
tution libre du Sacré-Cteur par M. l'abbé Leleu. 

Los jours de feto furent nombreux et plusieurs 
manifestations populaires s'accomplirent dans 
l'unanimité des sympathies. Nous pouvons citer à ce 
sujet les grandioses funérailles fartes à un modeste 
enfant de Tourcoing qui avait versé son sang sur 
U terre marocaine, la solennité du centenaire d* 

Mme Florin & la Croix-Rouge; la cavalcade pafl 
laquelle nos concitoyens, unis à des milliers il'iil—J 
rateurs du voisinage, prouvèrent à leur poète aiasf, -
Jules Watteeuw, leur reconnaissante sympathie; 
l'inoubliable jubilé de la AfiUuelle e t la féto anni
versaire de la Prévoyance, qui permirent a OSS 
deux imposantes associations d'affirmer leur D M -
digieuse vitalité en montrant la puissance de rai 
fort mutuel. Ces journées de fête ont prouvé sur
tout — c'est leur plu» beau résultat — quo la po
pulation tourquennoise sait oublier, quand il le 
faut, ses divergences et s'unir dans des élans do 
générosité en l'honneur d© ceux qu'elle aimo «t 
veut honorer. 

Mais chaque année a ses iours sombres aussi 7 
autour de nous tombent les victimes de la mort. A' 
cette pensée des noms regrettés entre tous, nous 
viennent aux lèvres: Jules Lehouoq. Sénélar «t 
combien d'autres. Ayons un souvenir ému pour, 
ceux que nous pleurons et si leur place est reste» 
vide au foyer, gardons celle qu'ils ont occupée dans 
nos coeurs. 

A LA SOCIETE DE CEOCRAPHIE — I n e co» 
férenec sera donnée le dimanche 3 janvier pro
chain, à 5 heures i/a précises du soir, dans la 
Salle de l'Ecole de Musique, srrare de l'Hôtel-
de-VilIe. M. John Holdsworth, inspecteur pri
maire à Bradford, membre de la Société Royal» 
de Géographie de Londres, vice-président du Cer
cle Polyglotte de Bradford, développera le sujet' 
suivant : < Comment s'y prendre pour visiter le» 
curiosités de Londres ». Cette conférence sera 
agrémentée de nombreuses projections inédites. 

A L'OCCASION OU RENOUVELLEMENT 
DE L'ANNÉE, les bureaux de la Mairie, seront 
fermes les vendredi, samedi et dimanche 1er, 3 «t 
3 janvier 1009. Toutefois, ceux de l'Etat-Civi* 
seront ouverts ces trois jours jusque midi. 

SERVICE DES POIDS ET MESURES. — 
Conformément à l'arrêté de M. le'Préfet, la vérn 
fication périodique des poids et mesures, com
mencera pour la ville de Tourcoing, le 7 janvraB 
1909. 

Elle aura 'ieu, pour la ville, au bureau du vérifica
teur ; pour le quartier du Illanc-ihcan, au groupe muni
cipal, et dans le I'ica4 de U Caisse d'épargne, pour û 
Croix-Bouge. 

Comme les années précédentes, des billets individuels 
d'avertissement seront remis aux commerçants en temps 
opportun. 

Les man-hands ambulants sont tenus de faire véri
fier, dans les trois premiers mois de chaque année, tous 
les instruments oe pesage et de mesurage dont ils font 
•Sage ou qu'ils ont en leur possession. 

Indépendamment de la vérification annuelle, les com
merçants et industriels doivent présenter au bureau de 
vérification, pour être revêtus de la marque annuelle, 
avant don faire usage, tous les instruments de pesage 
et de mesurage neufs dont ils se rendent acquéreurs. 

BIBLIOTHCQUE COMMUNALE. — La bi-
bliothèquc communale sera fermée du 1er au S 
janvier. 

UN VOL DE FOURRURES. — Deux femme» 
qui passaient hier soir, rue Saint-Jacques, regar
daient les étalages de divers magasins. Cher 
Mme Pougct, au numéro 7, de la me, à la devan
ture du magasin, une des deux femmes déroba, 
un lot de fourrures et les deux complices prirent 
la fuite vers la Grande-Place. 

Plusieurs passants avaient aperçu le geste de lai 
femme et l'un d'eux, M Kcsteloot, fils du cho
colatier, de la rue du Calvaire, arrêta la coupa
ble et la remit à la police. 

M. Moulines, commissaiie de police du 2e ar
rondissement l*a interrogée. C'est une nommée 
Angèle Bitterman, femme Lesaffre, demeurant à' 
Roubaix, rue de l'EpeuIe, cour Dhalluin, 1. EH«j 
sera transférée à Lille. 

PARCS ET JARDINS Plantations. Entrepris» 
générale, Ponthieux Emi'e, Tourcoing. .38511 

BRAS FRACTURE. — A la fabrique de tapis de 
M. Jules Flipo, rue Saint-Pierre, un tapisscur, 
M. Félix Çcrnélis, 42 ans, rue de Belle-Vue 98, 
en faisant une chute dans l'atelier, s'est fracturé, 
le bras gauche. 

M. !c docteur Delegrauge a constaté une frac-
turc simple, à l'humérus. Il a prescrit un repos, 
de six semaines. 

FOURRURES..— Grande liquidation avec rabais 
considérable, pour cause d'agrandissement. Mai-
Son Pouget, 7, rue Saint-Jacques. 58393 

ACCIDENTS DU TRAVAIL. — A la filature de 
M. S<alaiire-L>ek'o«r, Tue des Carliers, un cardeur, 
M. AdoIVie Mulliez, 35 ens, rue de la Blanche-Porte, 
cour de I Océan, en nettoyant une carde, s'est blessé) 
au tiouce droit. Docteur Catteiii; huit jours de repos, 
— Chez M. Alphonse Pollct, rue Soufflet, un débour
reur, M. J.dî. Denatie, 33 ans, rue des Trois-Pierre», 
carrière .Bonté, à Wattrelos, en heurtant un métier, 
s'est fait une contusion à la jambe gauche. Docteur 
Catteau ; dix jours de repos. — Un chauffeur de clous 
des Chaudronneries de Roubaix-Tourcoin«r. rue de Rou
baix. 27 61-', M. Alphonse Debeunne, 14 ans, rue éa 
Moulin Fa^ot. cour Parent, 4, a eu le médius droit 
écrasé dans une poulie. Docteur Lafache; quinze jours 
de repos. 

e TORTRAITS COICNES, 3 francs, f i , ru» 
Dssurment. Tourcoing. 4>j 

PHARMACIENS DE GARDE pour le vendredi 
1er janvier, à partir de midi: MM. Despinoy, 34, rue 
de Lille; Monvoisin. 156, rue du Tilleul; Lootgieter, 
106, rue de Lille; Veriiest, 6, place des Phalempins. 

VOIR A LA CARROSSERIE ENFANTINE, M, 
ru» de Lannoy, Roubaix, l'exposition des magni
fiques lots des concours du grand Almanach du 
« Journal da Roubaix. » 5753a 

MOUVAUX 
AUX t PREVOYANTS DE L'AVENIR » (306* 

section). — Dimanche procliain, 3 janvier 1909, la 
recette commencera à dix heures dn matin jusque midi 
et demi. 

Les sociétaires des années 1887, 18T8 et 1886 habi
tant Mouvaux, sont priés de venir signer leur certi
ficat de vie, au si^ge de la section, a i'.l>iber<fe eu 
Mouton Blanc, 137. rue de Tom-eom;. à partir da 
dimanche 3 janvier jusqu'au dimanche 10 janvier, der
nier déiai. 

Les sociétaire» rentier» des années ci-dersne et 
étrangers à la ville, sont également invités à faire par
venir leur certificat '.e vie chez le secrétaire, c9, rue 
de Roubaix, dans la première dizaine u-e janvier* 

L'antidérapant t Le Marquis » 
nouveau type co irse E défie tous fes 
autres, comme durée et souplesse. 
Il n'éclate pas. J. Dufour, rue dm 
Château, 30, Roubaix. Tel 518. 1071 I 

VTULàt 
L'affaire des billets truqués à la gare 

M. Glafecke, commissaire de la briçade mobile, pour
suit avec une grande activité, son enquête sur l'affaire 
des tickets de chemin de fer. On (eut prévoir que cette 
affaire amènera devant la correctionnelle plusieurs em
ployés de la çare, dont les agissements indélicats ont 
été mis au jour. 

La fraude des tickets était bien connue dans certains 
cafés du quartier de Ut j.are. M. Glabcke sait mainte
nant exactement comment opéraient les fraudeur». 
Ceux-ci, par l'entremise dan contrôleur de la gare, 
oollectionnnient les tickets de Tetour, qui n'avaient 
point été poinçonnés. Us en rachetaient également an* 
voyageurs qui, devant' rester à Lille plus de deux on 
trois jour;;, ne les utilisaient pas. Ils séparaient aveo 
soin, à l'aide d'un rasoir le recto et le verso des tic
kets, conservant le recto et rejetalit le verso qui por
tait en creux la date d'émission. 

Un client voulait-il se rendre à Paris? Il n'avait 
qu'à prendre à la gare de Lille un ticket Ronchin aller 
et retour. 

Il portait la coupure de retour chez le fraudeur «roi 
collait le verso sur le recto d un ticket de retour Lias-
Paris. Cette opération pouvait se répéter pour Lille-
Amiens. Lillc-Dunkerque, etc. Ce n'était pas plus dif
ficile que cela. 

Le fraudeur délivrait aux initiés des tickete de se
conde pour Paris au prix de 8 ou 10 francs. 

Ce n'était pas le seul bénéfice qu'il retirait d» ses 
truquages. 11 imposait aux clients on service da asaav 
sagsrie. Chaque voyageur ayant droit i 30 sites d» 
bagage, il lui «tait possible de taire journellement, à 
destination do Paris, des expéditions Emportant sa. 


